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Introduction 

La découverte d’un nid garni de la bécassine des marais en mai 2012 dans le marais de Lascols est l’occasion de 

faire le point des observations de reproduction certaine citées dans la littérature ornithologique auvergnate. Ces 

observations apparaissent très rares. D’ailleurs, les effectifs nicheurs de ce limicole sont faibles en Auvergne et en 

France. 

 

L’observation 

Dans la matinée du 11 mai 2012, un chanteur de bécassine des marais se fait entendre régulièrement en bordure 

sud-est de la narse de Lascols, commune de Cussac, Cantal. Depuis la route départementale menant au hameau de 

Lascols, il est aisé de l’entendre. Après quelques dizaines de mètres en direction du centre de la narse, une bécassine 

s’envole sous nos pieds. Spontanément, et parce que nous avons connu deux cas similaires, en 1991 et en 1994, nous 

recherchons des indices de présence dans les touffes de végétation. Dans la seconde qui suit, nous trouvons un nid garni 

qui contient 4 œufs (figure 1). Après une observation attentive mais courte et la prise de quelques photographies, nous 

quittons rapidement ces lieux. 

Les œufs sont disposés en croix (GEROUDET, 1983), la pointe vers l’intérieur du nid, sauf un, probablement 

déplacé lors de l’envol précipité de l’adulte (seule la femelle couve d’après TROLLIET & IBANEZ, 1994 et GEROUDET, 

1983). Ces œufs prennent place dans un nid assez sommaire en forme de coupe, tapissé d’herbes sèches, probablement 

des feuilles de Carex vesicaria. Ce nid est bien caché, au sec, en bordure d’une touffe de canche cespiteuse 

Deschampsia cespitosa. La végétation aux alentours immédiats consiste en des prairies humides composées de Carex 

vesicaria et de Deschampsia cespitosa (figure 2).  

 

 

Figure 1 : le nid garni trouvé le 11 mai 2012 dans la narse de Lascols (Cantal) 
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Figure 2 : la prairie humide qui accueille le nid de bécassine des marais, situé dans les touffes de molinie 

cespiteuse du premier plan 

 

Les autres observations de reproduction certaine en Auvergne 

Avant cette observation de 2012, seuls 6 cas de reproduction certaine sont cités dans la littérature ornithologique 

auvergnate (faune-auvergne.org ; BERNARD, 2010 ; BLANCHON et al., 1995 ; FRENOUX, 2005) : 

• Le 5 juin 1988, « un adulte sur un nid contenant 4 œufs à Lascols ». Cette observation est mentionnée telle 

quelle dans faune-auvergne.org et par FRENOUX (2005), mais elle n’a pas été retrouvée dans les annales 

publiées de la LPO Auvergne. Elle reste donc peu circonstanciée et l’auteur n’est pas cité. 

• Le 16 mai 1991, suite à l’envol d’un adulte dans les pieds de l’observateur (Thierry Leroy), un nid contenant 

4 œufs est découvert à Lascols, dans une cariçaie humide. Les œufs sont disposés en croix avec la pointe vers 

le centre du nid. Ce nid garni est revu le 20 mai. Le 31 mai, des coquilles d’œufs éclos sont présentes sur les 

bords du nid et un adulte s’envole non loin. Le 9 juin, le nid est vide et les coquilles ont disparu, mais un adulte 

s’envole dans sa proximité. 

• Le 12 mai 1994, « un nid garni contenant 3 œufs à Cussac » (Thierry Leroy). 

• Le 19 avril 1998, « un individu sur un nid vide à Lascols » (Joël Bec). 

• Le 19 juin 2001, 2 jeunes oiseaux s’envolent de façon hésitante et par sauts au passage de l’observateur 

(Thierry Leroy) sur le lac de l’Esclauze (Egliseneuve–d’Entraigues, 63) ; 

• Le 20 juin 2005, des juvéniles non ou à peine volants ont été observés dans la narse de Lascols et un individu a 

été bagué (source ONCFS). 

 

Discussion 

Ces 7 données de reproduction certaine constituent les seules observations documentées et référencées dans la 

littérature ornithologique auvergnate et sur le site faune-auvergne.org (ce dernier bénéficie aussi d’un processus 

d’homologation des données).  

Les données auvergnates de reproduction certaine de la bécassine des marais sont donc très rares. Pourtant 

l’espèce est citée nicheuse dès les années 1970 dans les départements du Puy-de-Dôme (MOUILLARD & CHOUSSY, 

1971) et du Cantal (COINTRE et al., 1972). Ces affirmations de reproduction ne sont pas renseignées : pas de référence à 

des observations précises et circonstanciées. 
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Sur ces 7 cas de reproduction certaine, 6 se déroulent dans la narse de Lascols. Ce site est considéré « depuis 

longtemps comme le plus régulier et le plus important pour la reproduction de l’espèce en Auvergne » (BERNARD, 

2010). Des indices probables de reproduction y sont évoqués depuis le printemps 1980 : des chants entendus à plusieurs 

reprises par Jean-Paul Salasse (ROCHE & ROCHE, 1981). Il s’agit de la deuxième mention historique auvergnate de 

reproduction probable, qui intervient juste après celle obtenue en 1978 dans le marais de Limagne, commune de 

Siaugues-Sainte-Marie en Haute-Loire (BRUGIERE, 1981). La narse de Lascols accueille donc une petite population 

reproductrice, estimée entre 1 et 5 couples (obs. pers.) depuis plus de 30 ans. Le second site de reproduction certaine est 

le lac de L’Esclauze, dans le Puy-de-Dôme. Les premiers indices de reproduction probable y datent de 1995 : 

2 individus chevrotent dans la soirée du 26 mai (obs. pers. non publiée) et observation de Monsieur Malterre 

(LALLEMANT et al., 1996). Une petite population, estimée entre 1 et 3 couples, s’y reproduit toujours (obs. pers.). Il 

s’agit donc, dans les 2 cas, de sites de reproduction occupés d’assez longue date. 

Ces 2 localités se situent dans un contexte de moyenne montagne aux alentours des 1000 m d’altitude. Elles se 

caractérisent par une surface importante en zone humide favorable à la bécassine : 45 ha pour Lascols et 30 ha pour 

l’Esclauze (BERNARD, 2010). Ces milieux humides sont diversifiés, riches, et peu perturbés. Ils possèdent une grande 

naturalité, ainsi qu’une grande tranquillité au printemps (lorsque la chasse est fermée). Ils sont surtout entourés de 

prairies naturelles pâturées ou fauchées, relativement extensives. 

La population de Bécassine des marais auvergnate est estimée entre 10 et 20 couples (TOURRET, 1995 ; BOITIER, 

2000 ; FRENOUX, 2005 ; BERNARD, 2010). Parmi les régions hébergeant des populations supérieures à 10 individus, 

seule l’Auvergne maintient ses effectifs avec 8-18 couples en 2010, répartis sur 5 sites du Cantal et 4 du Puy-de-Dôme 

(MICHELAT in DE SEYNES et LES COORDINATEURS-ESPECE, 2011). La population française est jugée en déclin, puisque 

la dernière estimation propose une fourchette entre 56 et 93 couples, en indiquant que pour la première fois la 

population nicheuse française tombe en dessous de la barre des 100 couples (MICHELAT in DE SEYNES et LES 

COORDINATEURS-ESPECE, 2011). Effectivement, les effectifs étaient auparavant évalués entre 100 et 300 couples selon 

les auteurs (100 à 150 pour DUBOIS et al., 2008 ; 200 pour GRISSER & ROCAMORA, 1999 ; entre 200 et 300 couples pour 

TROLLIET & IBANEZ, 1994 ; entre 100 et 185 pour DUBOIS & MAHEO, 1986). Cette espèce est donc inscrite « en 

danger » dans les listes rouges auvergnate et française (LPO AUVERGNE, 2000 ; UICN France, MNHN, LPO, SEOF et 

ONCFS, 2011). La population européenne, estimée entre 1,8 et 11 millions de couples, est aussi considérée en déclin 

(GRISSER & ROCAMORA, 1999). 

 

Ces 7 cas de reproduction permettent d’esquisser un calendrier de reproduction : 

• construction probable du nid en avril (observation d’un individu fréquentant un nid vide le 19 avril 1998) ; 

• couvaison en mai et début juin (observations de nid garni d’œufs les 11 mai 2012, 12 mai 1994, 16 et 20 

mai 1991 et 5 juin 1988). Ces données s’intègrent entre le 3 mai et 28 juin, dates extrêmes de ponte 

trouvées en France (DUBOIS & MAHEO, 1986) ; 

• éclosion vers fin mai / début juin (un cas d’éclosion entre le 20 et 31 mai 1991) ; 

• l’envol des jeunes vers mi juin (observation de juvéniles non volants ou voletant le 19 juin 2001 et le 20 

juin 2005). 
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